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Résumé. - Malgré le nombre élevé d’études réalisées sur les peuplements ichtyologiques des zones récifales 
de l’île de la Réunion au cours des quarante dernières années, l’anthias bicolore Pseudanthias bicolor (Ran- 
dall, 1979), précédemment recensé à Maurice et aux Maldives dans l’océan Indien, n’a jamais été observé sur 
les récifs coralliens de l’île. Deux spécimens de cette espèce ont été photographiés récemment sur des habitats 
artificiels lors de suivis scientifiques en plongée sous-marine. La présente étude, fondée sur des données mor¬ 
phologiques et morphométriques, valide l’identification de ces spécimens comme P. bicolor et constitue ainsi 
le signalement le plus occidental de l’espèce dans l’océan Indien. Dans un contexte général de dégradation des 
habitats récifaux et d’accès difficile à certains habitats naturels non récifaux (e.g. profondeur, surface impor¬ 
tante, éloignement d’un port), l’exemple de P. bicolor présenté dans cette étude illustre l’intérêt des habitats 
artificiels comme observatoires de la diversité ichtyologique marine. Ces habitats de substitution, aux petites 
surfaces d’emprise, souvent suivis scientifiquement selon la réglementation européenne en vigueur, permettent 
le signalement occasionnel de nouvelles espèces de poissons, le suivi de populations exotiques en extension ou 
l’observation d’espèces rares. 
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Abstract. - First record of Pseudanthias bicolor (Serranidae) from different artificial habitats at Reunion 
Island 

Despite the large number of studies on fish populations of coral reef areas of Reunion Island during the past forty 
years, the bicolor anthias Pseudanthias bicolor (Randall, 1979), previously recorded from Mauritius and the 
Maldives in the Indian Océan, was ne ver observed on the coral reef s of the island. Recently, two specimens of 
this species were photographed on different artificial habitats during scientific monitoring programs in scuba div- 
ing. This study, based on morphologie and morphometric évidences, validâtes the identification of these speci¬ 
mens as P. bicolor , and therefore represents the westernmost record of the species in the Indian Océan. In a gen¬ 
eral context of dégradation of coral reef habitats and considering the difficult access to certain non-reef habitats 
(e.g. depth, large surface area, distance from a port), the example of P. bicolor presented in this study illustrâtes 
the importance of artificial habitats for the observation of marine fish diversity. These small habitats of substitu¬ 
tion, often monitored according to European régulations, allow occasional identification of new fish species, 
monitoring of exotic invasive populations or observation of rare species. 


La liste exhaustive la plus récente des espèces de pois¬ 
sons de la Réunion (Fricke et al., 2009) comprenait 984 
espèces marines et d’eau douce appartenant à 164 familles. 
Cette richesse spécifique dissimule un effort d’échantillon¬ 
nage inégal entre habitats (Pinault et al., 2013a). Les recen¬ 
sements ont ainsi été principalement réalisés sur les récifs 
coralliens à l’ouest, sud-ouest de l’île (e.g. Letourneur et 
Chabanet, 1993 ; Chabanet et Letourneur, 1995 ; Durville et 
al., 2002). De récents travaux ont permis de mieux appré¬ 


hender les zones sableuses et à galets alluvionnaires de la 
moitié Nord (e.g. Pothin et al., 2006 ; Pinault, 2013 ; Pinault 
et al., 2013a) et la zone volcanique du Piton de la Fournaise, 
au Sud-Est (e.g. Quéro et al., 2009 ; Pinault et al., 2013b ; 
Bollard et al., 2013 ; Pinault et al., 2014a, 2014b). En revan¬ 
che, les habitats artificiels côtiers (récifs artificiels, épaves, 
digues) n’ont été étudiés qu’à de rares occasions (Tessier, 
2005 ; Potin, 2009 ; Pinault, 2013). Lors de ces études, cer¬ 
taines espèces de poissons ont été observées pour la pre- 
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mière fois à La Réunion. L’anthias bicolore Pseudanthias 
bicolor (Randall, 1979) a été observé à plusieurs reprises sur 
des habitats artificiels. Cette espèce peu fréquente appartient 
à la famille des Serranidae et à la sous-famille des Anthii- 
nae, qui se compose de plus de 80 espèces, pour la plupart 
tropicales, dont plus de 70 appartiennent au genre Pseudan¬ 
thias. Comme toutes les espèces de sa famille, P. bicolor est 
hermaphrodite, commençant sa maturité en tant que femel¬ 
le puis devenant ensuite mâle (Lieske et Myers, 1994). Ce 
travail a pour objectif de valider, sur base photographique, 
les principales clés d’identification morphologiques et mor¬ 
phométriques de l’espèce et de discuter l’intérêt des habitats 
artificiels comme observatoires de la biodiversité marine. 

MATÉRIEL ET MÉTHODES 

Site d’étude 

Située à 21°06 S et 55°33 E, à 690 km à l’est de Mada¬ 
gascar, l’île de la Réunion est une île de l’archipel des Mas¬ 


careignes, avec Maurice et Rodrigues (Fig. 1). D’origine 
volcanique, ces trois îles océaniques récentes (entre 1,5 et 
8 millions d’années pour la plus ancienne) ont subi divers 
remaniements au gré des phases éruptives successives. Le 
littoral réunionnais se caractérise par un plateau insulaire très 
étroit et des pentes abruptes. Sur la côte ouest, sud-ouest, très 
urbanisée, des récifs coralliens de type frangeant se déve¬ 
loppent de manière discontinue sur 25 km [environ 12% du 
linéaire côtier (Tessier et al ., 2008)]. La partie nord, relative¬ 
ment soustraite aux effets des alizés, connaît également une 
forte démographie. Elle reçoit la majorité des embouchures 
des 13 rivières pérennes et se caractérise par des eaux litto¬ 
rales plus turbides, un plateau insulaire plus large et un fort 
taux de sédiments meubles. Ce secteur recèle la plupart des 
habitats artificiels de l’île composés de 13 récifs artificiels, 
de digues portuaires et de plusieurs épaves de navires plus 
ou moins précisément référencées (Fig. 1). 

Techniques d’échantillonnage 

Les spécimens décrits dans cette étude ont été photogra- 



Figure 1. - Géomorphologie côtière de La Réunion et habitats artificiels littoraux des baies de Saint-Paul et La Possession. 1 et 2 : stations 
de signalement des deux spécimens de Pseudanthias bicolor décrits dans cette étude. [Coastal geomorphology of Reunion Island and arti- 
ficial habitats in Saint-Paul and La Possession bays. 1 and 2: stations recording the two specimens of Pseudanthias bicolor described in 
this study.] 
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phiés lors d’investigations en plongée sous-marine. Ils ont 
été identifiés selon Kuiter et Debelius (2007) puis décrits 
selon Randall (1979), Masuda et al. (1984), Myers (1991), 
Lieske et Myers (1994), Baensch et Debelius (1997), Kui¬ 
ter et Tonozuka (2001), Kuiter (2004) et Mundy (2005). 
La surestimation de la longueur totale des spécimens (total 
length : TL), due à la modification de la vision en plongée 
sous-marine (augmentation de la taille des images), a été 
ajustée suivant Edgar et al. (2004). Les mensurations com¬ 
plémentaires ont été déduites ex post sur base photographi¬ 
que afin d’obtenir des valeurs biométriques de référence 
telles que la longueur standard (standard length : SL), la lon¬ 
gueur de la tête (head length : HL), la hauteur (body depth : 
BD) et la largeur du corps (body width : BW). Dans le but de 
standardiser les mesures réalisées, les valeurs ont été présen¬ 
tées en pourcentage de la SL selon Hubbs et Lagler (1964). 

RÉSULTATS 

Le premier spécimen décrit (Fig. 2A) a été photographié 
sur un récif artificiel de la baie de La Possession, par 25 m 
de profondeur, dans une eau à 24,5°C, le 9 octobre 2012, au 
sein d’un banc de 6 à 8 individus, partageant sa niche écolo¬ 
gique avec d’autres espèces, notamment Pseudanthias coo- 
peri (Regan, 1902) et Ostorhinchus apogonoides (Bleeker, 
1856). Sa TL était estimée à 11,0 cm et sa SL à 8,1 cm. Sa 
HL représentait 31%, sa BD 32% et sa BW 17% de sa SL. Il 
possédait de petites écailles de couleur jaune orangé vif sur 
le dos et blanc rosé sur le ventre avec une nette démarcation 
dorso-ventrale. Ses nageoires étaient roses pâles à pourpres, 
bordées d’un liseré bleu métallique, particulièrement visible 
sur la dorsale et les bords externes de la caudale. Ses pupilles 
étaient vertes et de forme irrégulière, sa bouche oblique et 
une bande orange de la largeur de la pupille s’étendait du bas 
de l’œil vers la base de la nageoire pectorale. Deux courts 
filaments oranges, sur les secondes et troisièmes épines dor¬ 
sales (non visibles sur la photographie), identifiaient le spé¬ 
cimen comme étant un mâle (Randall, 1979 ; Myers, 1991). 

Le second spécimen présenté (Fig. 2B) a été photographié 
le 22 mai 2013 sur l’épave du navire Sea Venture , en baie de 
Saint-Paul, dans une eau à 26,0°C, par 45 m de profondeur. 
Cet individu isolé se situait à mi-hauteur du bord vertical 
de la coque du navire, en pleine eau, partageant son habitat 
avec O. apogonoides ainsi que de petites espèces pélagiques 
comme Pterocaesio tile (Cuvier, 1830). Sa TL était estimée 
à 8,0 cm et sa SL à 5,3 cm. Sa HL représentait 32%, sa BD 
39% et sa BW 18% de sa SL. Sa morphologie correspondait 
en tout point à celle du précédent spécimen décrit, à l’excep¬ 
tion de sa plus courte TL, de son allure plus trapue, des deux 
courts filaments oranges, absents sur les premières épines 
dorsales, d’un abdomen légèrement plus clair, pratiquement 
blanc, et du trait orange moins visible entre l’œil et la base 



Figure 2. - Spécimens de Pseudanthias bicolor photographiés à La 
Réunion. A : 9 octobre 2012 sur un récif artificiel de la baie de La 
Possession (-25 m) ; B : 22 mai 2013 sur l’épave du navire Sea 
Venture en baie de Saint-Paul (-45 m). [Specimens of Pseudanthias 
bicolor photographed at Reunion Island. A: 9 October 2012 on an 
artificial reefin La Possession Bay (-25 m); B: 22 May 2013 on the 
shipwreck Sea Venture in Saint-Paul Bay (-45 m).] 

de la nageoire pectorale, qui pourraient l’identifier comme 
individu femelle (Randall, 1979 ; Myers, 1991). 


DISCUSSION 

Pseudanthias bicolor a principalement été recensé sur 
les récifs coralliens de l’océan Pacifique occidental, de l’In¬ 
donésie aux îles d’Hawaï et des Yaeyama aux îles Loyauté. 
Elle n’a en revanche été précédemment recensée qu’à deux 
reprises dans l’océan Indien : à Maurice et aux Maldives 
(Masuda et al ., 1984 ; Lieske et Myers, 1994 ; Froese et 
Pauly, 2014). À l’exception des caractères sexuels secondai¬ 
res du second spécimen, qui pourraient l’identifier comme 
individu femelle (Randall, 1979 ; Myers, 1991), les men¬ 
surations ainsi que les caractères morphologiques des deux 
spécimens étudiés sont très proches de ceux de l’holotype 
mâle de P. bicolor , collecté en 1970 à Hawaï et conservé au 
“Bernice Pauahi Bishop Muséum” d’Honolulu sous la réfé¬ 
rence BPBM 10146. Celui-ci possédait une SL de 9,9 cm 


Cybium 2014, 38(4) 


257 



Premier signalement de Pseudanthias bicolor à La Réunion 


PlNAULT ETAL. 


dont sa HL représentait 31%, sa BD 35% et sa BW 17%. Il 
est décrit comme de couleur saumon sur la moitié supérieure 
du corps et lavande à rose sur la moitié inférieure, une bande 
orange, presque aussi large que la pupille et étroitement bor¬ 
dée de lavande, s’étendant de la partie inférieure postérieure 
de l’orbite à la base de la nageoire pectorale (Randall, 1979). 
L’auteur précisait également que la BD pouvait présenter 
des variations selon la localisation géographique de collecte 
et le degré de maturité des individus. La présente étude, fon¬ 
dée sur preuves morphologiques, valide l’identification des 
spécimens photographiés comme P. bicolor et constitue le 
signalement le plus occidental de l’espèce. 

Les études traitant de la biologie et de l’écologie de 
P. bicolor sont rares. Cette espèce benthopélagique est décri¬ 
te comme vivant en petits groupes à proximité d’anfrac¬ 
tuosités, de hauts fonds et de surplombs rocheux (Randall, 
1979 ; Kuiter et Tonozuka, 2001). Elle peut également fré¬ 
quenter les massifs coralliens de lagons et les pentes exter¬ 
nes de récifs exposés aux courants (Randall, 1979 ; Lieske 
et Myers, 1994). Evoluant dans des eaux comprises entre 22 
et 27°C, entre 5 et 68 m de profondeur, elle s’alimente de 
petits crustacés pélagiques et d’œufs de poissons (Baensch 
et Debelius, 1997). Elle peut s’élever jusqu’à 3 ou 4 m au 
dessus du fond lors de son alimentation (Randall, 1979). Elle 
partage souvent sa niche écologique avec d’autres espèces 
du même genre (Myers, 1991) mais ne se mélange pas à 
leurs groupes en conservant une certaine distance (Randall, 
1979). Les caractéristiques comportementales et les tem¬ 
pératures de l’eau rencontrées au cours de cette étude cor¬ 
respondent à celles décrites dans la littérature. Les habitats 
d’observation des spécimens photographiés, de nature artifi¬ 
cielle et non corallienne, présentent certains caractères archi¬ 
tecturaux communs, notamment la verticalité des surfaces, 
les volumes ajourés et la hauteur des structures immergées, 
qu’ils partagent avec les zones de tombants et de surplombs 
rocheux décrits par Randall (1979) et Kuiter et Tonozuka 
(2001). En revanche, l’espèce n’a jamais été observée sur les 
zones récifales de l’île, malgré le nombre élevé d’études réa¬ 
lisées sur ces milieux au cours des quarante dernières années 
(e.g. Letourneur et Chabanet, 1993 ; Chabanet et Letourneur, 
1995 ; Durville et al ., 2002). 

Dans le contexte réunionnais d’habitats récifaux frag¬ 
mentés, de petite superficie (Andréfouët et al ., 2008), il n’est 
pas surprenant qu’une part importante de la biodiversité 
marine soit rencontrée en dehors des zones récifales. Cette 
remarque est corroborée par les résultats de Pinault et al. 
(2013a) qui observaient qu’à La Réunion, 85% des espèces 
reconnues comme strictement inféodées aux récifs coral¬ 
liens (Fricke et al., 2009) sont rencontrées sur des habitats 
non récifaux, dont certaines avec une très forte occurrence. 
Letourneur (1998) estimait, quant à lui, que les habitats non 


récifaux abritent des peuplements de poissons aussi riches 
en espèces que ceux des récifs coralliens. Cette similarité 
entre peuplements ichtyologiques pourrait être accentuée 
par l’état de dégradation des zones récifales (diminution du 
recouvrement corallien en faveur des peuplements algaux) 
qui favorise le développement d’espèces ubiquistes au détri¬ 
ment d’espèces caractéristiques des récifs coralliens (Tessier 
et al., 2008). Ces résultats peuvent expliquer l’absence de 
P. bicolor des zones récifales et sa présence occasionnelle 
sur des habitats profonds non coralliens. 

Les signalements de nouvelles espèces (Tessier, 2005 ; 
Pastor et al., 2008), les suivis de populations exotiques en 
extension (Sapota et Skora, 2005) et l’observation d’espèces 
rares (Pinault, 2013 ; présente étude) sur des habitats artifi¬ 
ciels ont été documentés. De plus, l’effet “oasis”, créé par 
l’immersion d’habitats artificiels de taille limitée au sein de 
vastes étendues sédimentaires, limitant la fuite d’individus 
étroitement inféodés à leur niche écologique, permet d’étu¬ 
dier des espèces au comportement farouche et fuyant dans 
des conditions privilégiées (Tessier et al., 2005). Enfin, toute 
immersion volontaire de structures artificielles est soumise 
à la réglementation européenne, qui impose leur suivi scien¬ 
tifique sur une période minimale de cinq ans, comprenant 
une étude de la colonisation des structures par les différentes 
communautés biologiques. Ainsi, lors du suivi scientifique 
des habitats artificiels de la baie de La Possession, Pinault 
(2013) remarquait que les récifs artificiels et les digues du 
Port Est recelaient 70% de la diversité ichtyologique totale 
de la baie malgré leur très petite surface d’emprise (3% de 
la surface totale des habitats échantillonnés). En outre, 43 
espèces (17% de la richesse ichtyologique totale de la baie) 
n’ont été recensées que sur les habitats artificiels. 

Ces observations, tout comme l’exemple de P. bicolor 
présenté dans cette étude, confirment le potentiel important 
des habitats artificiels comme réservoirs et observatoires de 
la diversité ichtyologique marine non récifale. Cette espèce 
décrite comme potentiellement récifale n’a jamais été obser¬ 
vée sur les récifs coralliens de l’île mais a été photographiée 
à deux reprises sur des habitats artificiels, mimétiques de 
hauts fonds aux nombreuses anfractuosités et surplombs 
rocheux, également décrits comme habitats de prédilection 
de l’espèce. 
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